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C'était une idée de Gustave Courbet, elle ne date donc point
d'aujourd'hui. En 1867, le maître du réalisme français, qui avait déjà la

plupart de ses chefs-d'œuvre derrière lui, appuya de toute son autorité,

par la plume et par voie de requête aux ministères, l'idée que les

gares, ces « églises du Progrès » devaient être aussi les « temples de

l'art ». c Entrez dans les salles d'attente », écrivait.-il, « et en voyant ces

admirables locaux, vastes, hauts, aérés, et pleins de lumière, convenez
qu'il suffirait d'y accrocher des tableaux, pour en faire, sans aucuns
frais, les plus introuvables des musées,- les seuls où l'art peut réellement

vivre, car là où la foule se porte, là est la vie. » A l'heure qu'il
est tout semble prêter un regain d'actualité à l'idée de Courbet : les

progrès du goût dans le grand public et dans les administrations, la

multiplication des artistes et les difficultés qu'ils rencontrent à trouver
des salles d'exposition. L'époque semble mûre pour tenter au moins

cet essai. Les gares suisses ont, au surplus, déjà fait la moitié du

chemin en appelant nombre d:artistes notoires à décorer les murs des

halles, salles d'attente, buffets ou façades. Pour ne parler que des

peintures, la gare de Genève nous offre un magnifique avant-goût
de la traversée de la Suisse dans une suite de panneaux signés de
Raoul Domenjoz, Hermès, René Martin, et d'autres. Le buffet de

Lausanne nous présente, en face d'un Neuchâtel de Von Lanthen

énergique et frais, l'un des fameux Cervin d'Albert Gos; celui de Bâle,

entre plusieurs panneaux, une magnifique et hautaine évocation
du Voyage; la salle d'attente de Bienne, une juvénile
chorégraphie de Philippe Robert évoquant les heures excitantes des

voyages de découverte. Le hall de la gare de Lucerne vient de
s'enrichir depuis peu d'une gigantesque composition de Maurice Bar-

raud, où chante l'appel des pays du soleil, de l'amour et du non-
chaloir, et la gare internationale de Chiasso enfin d'une suite de

panneaux du Tessinois Pietro Chiesa, le peintre des intimités du foyer,
évoquant cette fois la mélancolie de ceux qui émigrent. Chiasso
possède encore un fort beau groupe sculpté de Marguerite Osswald-

Toppi d'Ascona, deux sereines figures aux chairs épanouies, liées par
un rythme tendre, où s'exprime, pensons-nous, l'harmonieuse amitié
des deux terres italiennes, dont les frontières ici pareillement s'entrelacent.

C'est déjà l'art au service des gares. Peut-être le temps n'est-il pas
loin où les gares lui revaudront cet office en lui offrant leurs murs

pour ses expositions permanentes. P. By.

Gare de Chiasso: Groupe sculpté de Marguerite Osswald-Toppi

Les emigrants. Peinture murale, dans
la gare de Chiasso, de Pietro Chiesa

Gare de Lucerne: Peinture murale de Maurice Barraud
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